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L’activité des feux en forêt boréale est un 

processus important ayant une influence 

sur le cycle global du carbone et la chimie 

atmosphérique ; il contribue de façon 

importante au fonctionnement de 

l’écosystème terrestre et au maintien de la 

biodiversité. La mosaïque des différents 

types forestiers est en grande partie une 

expression de leurs régimes de feu 

respectifs, et beaucoup d’espèces 

ligneuses boréales ont développé des 

adaptations à la récurrence des feux. En 

comparaison à la végétation, l’activité de 

feu répond plus rapidement aux 

changements des conditions météo-

rologiques et climatiques. Une modification 

de l’activité de feux peut engendrer des 

changements au sein des paysages 

forestiers boréaux dont la rapidité et la 

magnitude pourraient excéder tout effet 

attendu du changement climatique sur la 

croissance, la reproduction et la migration 

des espèces. 

Malgré un accroissement des efforts de 

suppression des feux, les aires brûlées 

dans plusieurs régions boréales ont 

augmenté de façon constante depuis 1970. 

L’activité des feux en forêt boréale a 

augmenté remarquablement au milieu des 

années 1980 dans l’ouest des États-Unis, 

dans le nord-ouest du Canada et le nord-

est du Québec. Une augmentation a aussi 

été observée à la fin du 20e siècle en 

Russie. Le changement climatique d’origine 

humaine (c’est-à-dire induit par des 

concentrations croissantes de gaz à effet 

de serre dans l’atmosphère) est un facteur 

important de cette tendance à la hausse. 

Ces augmentations nous ont fait prendre 

conscience des impacts des liens existant 

entre l’activité humaine, le changement 

climatique et les régimes de feux à l’échelle 

globale. Dans ce texte, nous aborderons 

les résultats d’études récentes sur l’impact 

du changement climatique sur les régimes 

de feux en forêt boréale, en mettant 

l’accent sur les tendances qui se dégagent 

dans l’est du Canada. Sommairement, les 
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risques de feux passés et présents ont été 

reconstitués par des analyses de charbons 

provenant de dépôts lacustres, des 

inventaires forestiers, des données 

dendroclimatiques et des données 

météorologiques. Les patrons de variations 

pour l’est du Canada au cours des 

7 000 ans passés ont été interprétés sur la 

base de simulations provenant d’un modèle 

de la circulation globale du climat. Cette 

information provenant de l’analyse des 

amplitudes passées a été jumelée à des 

simulations tirées des modèles du climat 

afin de prévoir l’activité future des feux 

selon différents scénarios d’émissions de 

gaz à effet de serre.  

Les études portant sur les relations entre le 

feu et le climat, et sur les perspectives 

historiques de ces relations, démontrent 

l’ampleur du rôle climatique sur l’activité 

des feux de forêt. Le comportement 

extrême des feux qui ont lieu lors de la 

persistance d’épisodes de sécheresse 

résultent en de grandes superficies brûlées. 

Toutefois, une observation approfondie des 

changements au cours du dernier siècle 

dans les risques de grands feux, tels que 

définis par les taux de dessèchement des 

couches profondes des sols forestiers, 

montre des effets inattendus. Le 

changement dans le risque de grands feux 

de forêt n’est pas uniforme dans les 

différentes régions boréales du globe.  

En effet, le risque de grands feux tend à 

diminuer dans les régions du sud de la baie 

d’Hudson, de l’Ouest canadien et de l’est 

des Maritimes. Ces régions, considérées à 

haut risque au début du 20e siècle avec une 

année de grands feux sur cinq, se situent 

maintenant dans la catégorie de risque bas 

à modéré, avec une année de grands feux 

sur sept. Dans les forêts du centre du pays 

et du nord des Grands Lacs, le risque de 

grands feux est tombé d’un niveau extrême 

de plus d’une année sur cinq à une année 

sur quatorze. À l’inverse, les régions de la 

taïga voient le risque augmenter d’une 

année de grands feux sur sept à une sur 

cinq. Cette tendance à la diminution du 

risque de feux dans la partie sud de la forêt 

boréale québécoise est soutenue par de 

nombreuses autres données, incluant des 

reconstitutions dendroclimatiques qui 

démontrent une diminution de la fréquence 

des années extrêmes de sécheresse 

depuis 150 ans environ et des données 

d’inventaires forestiers qui indiquent un 

accroissement de l’âge moyen des forêts 

non aménagées depuis 150 ans environ.  

Les résultats extraits des analyses des 

charbons provenant de dépôts lacustres 

indiquent que de longues périodes d’activité 
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élevée d’incendie ont caractérisé les forêts 

boréales au cours des derniers millénaires 

(maximum enregistré de 6000 à 2000 ans 

avant aujourd’hui) et que ces périodes sont 

liées au changement climatique à long 

terme. Un changement climatique durant 

les deux derniers millénaires, matérialisé 

par plus de précipitations et surtout par 

moins d’incidences du rayonnement solaire 

(forçage orbital), a contribué à diminuer 

l’activité des grands feux dans les forêts de 

conifères du nord-est de l’Amérique du 

Nord. Cependant, les travaux de 

modélisation démontrent que les conditions 

futures, qui potentiellement devraient être 

similaires aux conditions qui prévalaient 

6000-2000 ans avant aujourd’hui, 

pourraient produire des régimes d’incendie 

plus importants que ceux connus 

récemment. Bien que l’on anticipe un 

accroissement de l’aire brûlée dans un 

climat plus chaud, il est néanmoins possible 

que pour certaines régions les taux de feu 

futurs soient inférieurs à ceux observés 

durant la période précédant nos 

observations. Les forêts boréales ont 

toujours évolué avec la présence de feu et 

certaines périodes ont connu une activité 

de feu particulièrement élevée. 
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